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RESUME 

 

Au Burkina Faso, les riverains initient des actions pour entretenir les espaces de conservation. La 

présente étude visait à évaluer les actions des populations de la commune de Siglé en matière de conservation 

des forêts communautaires à travers la dynamique de ces dernières. À cet effet, la méthode mixte a été adoptée 

pour la collecte des données. La base de données sur l'occupation des terres (BDOT),1992, 2002, 2012 et une 

image satellite sentinelle 2020 ont été utilisées pour étudier la dynamique du couvert végétal des forêts. Un total 

de 250 ménages a été interrogés via des questionnaires pour apprécier la perception des communautés locales de 

cette dynamique. Quatre entretiens ont aussi été réalisés avec les autorités locales et deux focus groups avec les 

comités de gestion forestière. Le traitement des données collectées révèle une augmentation du couvert végétal 

des forêts de Dassissé (+0,28%) et de Nafourgo (+40,03%). Toutefois, dans la forêt de Siglé, le couvert végétal 

est en régression. Cette dynamique est le résultat de la gestion différenciée des acteurs qui composent les comités 

de gestion desdites forêts. Ainsi, les autorités communales doivent encourager le comité de gestion de la forêt de 

Siglé à s’impliquer davantage dans la conservation de sa forêt au regard de son état de dégradation.  

© 2022 International Formulae Group. All rights reserved. 

 

Mots clés : Espace de conservation, dynamique du couvert végétal, télédétection, déterminants de la dynamique. 

 

Dynamics of community forests in the center-west region of Burkina Faso : 

case of the rural commune of Sigle 
 

ABSTRACT 

 

In Burkina Faso, local residents initiate actions to maintain conservation areas. This study aims to 

evaluate the actions of the populations of the municipality of Siglé in the conservation of community forests 

through the dynamics of the latter. To this end, the mixed method was adopted for data collection. The Land 

Cover Database (BDOT), 1992, 2002, 2012 and a 2020 Sentinel satellite image were used to study the dynamics 

of forest land cover. A total of 250 households were interviewed via questionnaires. Four interviews were also 
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conducted with local authorities and two focus groups with forest management committees. The processing of 

the data collected reveals an increase in the vegetation cover of the forests of Dassissé (+0.28%) and Nafourgo 

(+40.03%). However, in the forest of Siglé, the vegetation cover is in decline. This dynamic is the result of the 

differentiated management dynamic of the actors who make up the management committees of the said forests. 

Thus, the municipal authorities must encourage the Siglé forest management committee to become more involved 

in the conservation of its forest in view of its state of degradation. 

© 2022 International Formulae Group. All rights reserved. 
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INTRODUCTION 

Les écosystèmes forestiers du Burkina 

Faso, comme ceux des autres pays du Sahel, 

sont sujets à des perturbations. De 6 248 000ha 

en 2000 la superficie forestière (formation 

forestière uniquement) nationale est passée à 

5 649 000ha en 2010 (FAO, 2010) avec un taux 

de déforestation estimé à 0,9% par an sur les 

19,6% du territoire national couvert par les 

forêts (FAO, 2018). Ces écosystèmes 

participent pourtant à la satisfaction des 

besoins de base des communautés locales 

(Agbo et al., 2017). Les perturbations 

auxquelles ils sont soumis sont imputables 

surtout aux actions anthropiques (Lazare, 

2002; Soulama et al., 2015 ; Tankoano et al., 

2016b). 

En effet, les pratiques agricoles des 

ruraux promeuvent le défrichement pour plus 

d’espace de cultures, entrainant ainsi la 

colonisation des surfaces forestières par des 

champs de culture (Tankoano et al., 2016a ; 

Kengne et al., 2018 ; Idrissa et al., 2020). À 

cela s’ajoute la croissance démographique qui 

accroit la demande en ressource forestière 

(Adomou et al., 2017 ; Tankoano et al., 2016 ; 

Nguegim et al., 2009). La précarité des 

conditions de vie des ruraux accentue aussi 

l’exploitation incontrôlée des ressources 

forestières pour une meilleure résilience 

(Rakotondrabe et al., 2018). Ce qui exacerbe 

l’état des forêts déjà hypothéqué du fait des 

extrêmes climatiques (Belem et al., 2018). Les 

forêts au Burkina Faso sont donc doublement 

affectées. 

Face à cette situation, des actions sont 

entreprises par à travers l’adoption et la mise 

en place de politiques et d’outils pour la 

promotion des ressources forestières. Il s’agit 

de : la Politique Forestière Nationale (PFN) ; la 

Stratégie Nationale et le Plan d’actions sur la 

Diversité Biologique ; le Plan d’Actions sur les 

Changements climatiques ; le Plan d’Action 

National pour l’Environnement ; le 

Programme d’Action National de Lutte contre 

la Désertification (PAN/LCD) ; le Programme 

National d’Aménagement des Forêts (PNAF). 

Cependant, la disponibilité 

d’informations fiables sur l’état des forêts 

nationales, leur gestion, leur niveau de 

dégradation et surtout sur la dynamique de leur 

superficie s’avère nécessaire en matière de 

programmes et politiques forestières (FAO, 

2010). Or sur le plan national, les études sur les 

ressources forestières sont plus orientées vers 

les forêts classées (Bonkoungou et Hugues, 

1988 ; Ouédraogo et al., 2013 ; Yelkouni, 

2004; Compaoré et al., 2020 ; Tankoano et al., 

2016b …) qui bénéficient déjà d’un arsenal 

juridique qui les protège. Les recherches sur les 

forêts communales et communautaires ne sont 

pas abondantes. Par contre, ces forêts 

communautaires revêtent aussi des enjeux 

importants pour les communautés locales. 

Depuis l’achèvement du processus de 

décentralisation intégrale avec les élections 

municipales du 23 avril 2006 (Diawara, 2007), 

ces forêts sont devenues la propriété des 

communes, qui sont responsables de leur 

protection. Parfois, elles sont des zones par 

excellence pour la conservation et la protection 

de la biodiversité. Cependant, dans un contexte 

marqué par des menaces majeures (extrêmes 

climatiques et pression anthropiques) sur les 

écosystèmes forestiers, ces forêts 

communautaires sont également soumises à 

une dégradation sans précédente.   

Compte tenu de l'importance de ces 

forêts, notamment celles de la commune de 

Siglé, la présente étude s’est fixée pour objectif 
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principal de contribuer à une amélioration de 

leur gestion. Il s’agit de façon spécifique 

d’étudier la dynamique spatiotemporelle de ces 

forêts et d’en analyser les facteurs.  

 

MATERIEL ET METHODES 

Zone d’étude 

La commune rurale de Siglé est située 

dans la province du Boulkiemdé, laquelle 

relève de la région du Centre-Ouest du Burkina 

Faso (Figure 1). Elle est limitée : 

Au Nord par les communes de Boussé et de 

Nanoro ; 

À l’Est par les communes de Boussé et de 

Laye ; 

Au Sud par la commune rurale de Sourougbila 

et à 

L’Ouest par les communes rurales de Kindi et 

de Pella ; 

 

Données 

Les données utilisées dans la présente étude 

sont issues de la : 

- Base de données d’occupation des terres 

(BDOT) des années 1992, 2002 et 2012 de 

l’Institut de Géographie Burkina (IGB) et de 

; 

- L’image satellitaire, SANTINEL-2B, du 

30/01/2020 d’une résolution spatiale de 20 

mètres téléchargée sur le site : 

http://earthexplorer.usgs.gov/ (Tableau 1). 

Les informations issues du traitement 

des images ont servi pour l’étude de la 

dynamique du couvert végétal des forêts 

communautaires de Siglé, Dassissé et 

Nafourgo. Par ailleurs, la collecte de données 

primaires auprès de 250 personnes sous forme 

de questionnaire et la tenue de 06 entretiens (04 

avec les autorités locales et 02 focus groups 

avec les comités de gestion forestière), ont 

permis l’analyse de la perception paysanne de 

la dynamique du couvert végétal des forêts 

villageoises ainsi que leur mode de gestion.  

Les logiciels utilisés sont : 

- ENVI 5.0 pour le traitement 

numérique de l’image satellitaire 

- ArcGIS 10.3.1 pour la réalisation des 

cartes de la dynamique du couvert 

végétal des forêts d’étude 

- Sphynx pour le traitement des 

données primaires et la réalisation de 

tableaux 

- GPS pour les coordonnées des forêts 

d’étude et des points des différents 

types d’occupation du sol. 

 

Méthode 

L’utilisation combinée des bases de 

données d’occupation des terres (BDOT) et 

une image satellitaire pour l’analyse de la 

dynamique du couvert végétal des forêts 

étudiées s’explique par le fait que les BDOT 

disponibles ne couvrent pas l’intégralité de la 

période de l’étude qui est de 1992 à 2020. Il 

était donc opportun d’utiliser une image 

satellitaire de 2020 pour compléter les données 

à utiliser. 

Composition colorée de l’image satellitaire 

La composition colorée consiste à 

affecter les images satellitaires (03) acquises 

aux trois couleurs primaires que sont le rouge, 

le vert et le bleu. Cette composition colorée 

peut être une composition vraie couleur ou 

fausse couleur. Cela est fonction de 

l’affectation des couleurs primaires aux trois 

bandes spectrales (Mohammed, 2013). La 

composition vraie couleur est celle qui a été 

réalisée dans la présente étude. 

Classification de l’image satellitaire 

La classification en télédétection 

consiste à regrouper des pixels d’une image à 

des classes prédéfinies ou non par un utilisateur 

(Antoine, 2018). Pour Mouhamadou (2019) 

« la classification par pixel est un procédé qui 

consiste à regrouper les pixels d’une image en 

un nombre limité de classes. Si le pixel satisfait 

à une série de critères, il est affecté à la classe 

qui correspond à ces critères ». Il existe deux 

types de classifications : la classification 

supervisée encore appelée classification 

dirigée et la classification non supervisée ou 

classification non dirigée (Marc, 2014 ; 

Mouhamadou, 2019). La classification non 

supervisée a été choisie pour cette étude. Cette 

classification a été faite par le biais 

l’algorithme ISODATA. L’image classifiée a 

subi un lissage et un clump pour en rehausser 

la qualité. Le choix de cette méthode de 

classification (non-supervisée) est réconforté 

http://earthexplorer.usgs.gov/
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par la distinction visuelle des différentes 

classes.  

Évaluation de la classification 

Pour Lillesand et Kiefer (1994), une 

classification complète nécessite l’évaluation 

de son exactitude. Les données obtenues par 

télédétection ne peuvent être utilisées avec 

certitude sans les confronter avec les données 

terrains (Mouhamadou, 2019). Pour la présente 

étude, les données issues de l’enquête terrain 

ont permis de valider cette classification. En 

effet, des points suivants les différentes unités 

d’occupation du sol ont été pris sur le terrain à 

l’aide du GPS. Ainsi, quatre unités occupent 

l’espace forestier des forêts d’étude : les 

savanes, les cultures, les zones dégradées et les 

sols nus. 

Détection des changements des unités 

d’occupation du sol 

Cette opération a été faite par le logiciel 

AtcGIS10.3.1. En effet, l’image classifiée ainsi 

que les trois BDOT ont été importées dans le 

logiciel pour l’opération. Le croisement des 

tables d’attribut a permis de rendre compte des 

changements des unités d’occupation du sol. 

Analyse de la dynamique du couvert végétal 

Pour l’analyse de la dynamique des 

unités d’occupation des différentes forêts, deux 

formules sont utilisées : la formule du modèle 

dynamique unique d'utilisation des terres de 

Wang et Bao ,1999 énoncée comme suit :  

𝐾 =
𝑈2−𝑈1

𝑈1
𝑥
1

𝑇
𝑥100%     (1) 

Avec K est le taux de variation annuel moyen 

du type d'utilisation des terres et s’exprime en 

%. U1 représente la superficie de ce type 

d'utilisation du sol au début, et U2 la superficie 

de ce type d'utilisation du sol à la fin. T est la 

différence entre la date t2 et t1. Ce modèle 

permet d’analyser et de comparer le taux de 

changement des différents types de sol utilisés 

sur un espace donné ; 

Et la formule du taux de rapidité de 

changement des unités d’occupation de Guo et 

al., 2019 déclinée comme suit : 

𝑝𝑖𝑗 =
𝐿𝑗−𝐿𝑖

𝐿𝑖
𝑥100%       (2) 

Avec Pij, le taux de rapidité de changement des 

unités d’occupation en %. Li, la superficie 

d’unité d’occupation au début et Lj, la 

superficie d’unité d’occupation à la fin. Ce taux 

permet d’évaluer la rapidité de la dynamique 

des différentes unités d’occupation. 

 

 

 

 

Tableau 1 : Caractéristiques de l’image. 

 

 

 

 

 

 

ID  L1C_T30PXV_A015149_20200130T104346 

Date d'acquisition  30/01/2020 

Plate-forme SENTINEL-2B 

Résolution  20 mètres 

Numéro de tuile  T30PXV 
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Figure 1 : Situation de la commune rurale de Siglé. 

 

 

RESULTATS  

La dynamique du couvert végétal des forêts 

communautaires de Siglé 

Evolution du couvert végétal de la forêt 

communautaire de Dassissé (FCD) 

L’évolution du couvert végétal de la 

forêt communautaire de Dassissé est à double 

sens (Figure 2). 

Le couvert végétal de la forêt de 

Dassissé a reculé de 15,65% entre 1992 et 

2002, soit un taux de régression moyenne 

annuelle de 1,56%. Cette régression a été au 

profit des champs de cultures qui ont connu une 

augmentation de 109,88% durant la même 

période avec un taux d’augmentation moyenne 

annuelle de 10,98%. 

Durant la décennie 2002-2012, la 

superficie du couvert végétal a évolué 

positivement tandis que celle des cultures a 

reculé. La superficie du couvert végétal de la 

forêt communautaire de Dassissé a en effet 

augmenté de 27,24% de sa superficie en 2002 

avec un taux d’augmentation moyenne 

annuelle de 2,72%. Le taux de changement de 

la classe des cultures est de -76,85% durant 

cette même période, soit un taux de régression 

moyenne annuelle de 7,68%.  

Tout comme la décennie 2002-2012, la 

période 2012-2020 a connu l’avancée du 

couvert végétal au détriment des cultures. Le 

couvert végétal a eu un gain de 0,51% de sa 

superficie en 2012 avec un taux de gain moyen 
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annuel de 0,04%. Les cultures ont quant à elles 

régressé de 8,01% de leur surface en 2012, soit 

un taux de régression moyenne annuelle de 1%. 

Le tableau 1 résume la dynamique des 

différentes unités d’occupation de la forêt 

communautaire de Dassissé de 1992 à 2020. Le 

Tableau 2 fait la synthèse de la dynamique de 

la forêt de Dassissé. 

La Figure 3 illustre l’évolution des 

superficies des cultures pluviales des savanes 

arbustives de la forêt de Dassissé entre 1992 et 

2020. 

L’évolution du couvert végétal de la forêt 

communautaire de Nafourgo (FCN) 

L’évolution du couvert végétal de la 

forêt communautaire de Nafourgo est à sens 

unique de 1992 à 2020 (Figure 4). D’une légère 

augmentation de 26,28% de sa superficie 

initiale, avec un taux d’augmentation annuelle 

de 2,62% en une décennie (1992-2002), le 

couvert végétal de la forêt communautaire de 

Nafourgo a connu une augmentation notable de 

sa superficie au cours de la période 2002-2012. 

Cette augmentation représentait 826,83% de sa 

superficie en 2012, soit un taux d’augmentation 

annuelle de 82,68%. Elle est de 4,49% pour la 

période de 2012-2020 avec un taux de 

changement moyen annuel de 0,35%. Le 

Tableau 3 résume la dynamique des différentes 

unités d’occupation de la forêt villageoise de 

Nafourgo de 1992 à 2020. 

L’évolution du couvert végétal de la forêt 

communautaire de Siglé (FCV) 

L’évolution du couvert végétal de la 

forêt communautaire de Siglé est différente de 

celle de la forêt villageoise de Nafourgo. Cette 

évolution n’a été progressive que durant la 

première décennie de l’étude (1992-2002) avec 

un gain de 43,36%de sa superficie en 1992, ce 

qui correspond à un taux de gain moyen annuel 

de 4,33%. Elle fut régressive pour la décennie 

suivante et la période 2012-2020 avec des 

pertes respectives de 47,76% de sa superficie 

en 2002 et 33,99% de sa superficie en 2012 

avec des taux de régression moyenne annuelle 

respectifs de 4,38% et de 2,71%. Ce recul du 

couvert végétal a été au profit de nouvelles 

classes apparues au cours de la période 2012-

2020. Le Tableau 4 résume la dynamique des 

différentes unités d’occupation de la forêt 

communautaire de Siglé de 1992 à 2020. 

 

Les déterminants de la dynamique du 

couvert végétal des différentes forêts 

L’évolution positive ou régressive de 

l’état des forêts communautaires pourrait 

s’expliquer par deux facteurs : le facteur 

démographique et l’état des comités de gestion.  

Le facteur démographique  

Le village de Siglé, qui abrite la forêt 

communautaire de Siglé, a une densité de 

population élevée par rapport aux autres 

villages de la zone d'étude. En effet, la densité 

des riverains de la forêt de Siglé est de 24,6 

hbts/ha contre 11,1 et 9,2 hbts/ha 

respectivement pour les forêts de Dassisé et de 

Nafourgo. Cette forte densité au tour de la forêt 

entraine une forte pression sur la zone 

forestière. Cette pression se manifeste par la 

coupe de bois (58,75% des personnes 

interrogées dans la zone), le défrichage pour 

plus d'espace de culture. Ces défrichements 

seraient à l'origine de la perte de 47,76% de la 

surface de couverture végétale de la forêt au 

profit des champs cultivés pour la période 

2002-2012.  

L’état des comités de gestion : une gestion 

différenciée des forêts communautaire de la 

commune rurale de Siglé 

L’outil de gestion des différentes forêts 

communautaire de la commune rurale de Siglé 

est ‘’ la règle locale de gestion’’. Cet outil est 

défini et adopté par les populations locales et 

soumis à l’appréciation du conseil municipal. 

Pour chaque forêt, un comité de gestion est mis 

en place pour veiller à l’application des règles 

locales de gestion. Ces règles sont reparties en 

cinq titres (localisation et objectifs ; organes de 

gestion, attributions, fonctionnement et 

composition ; mode d’exploitation ; sanctions 

et disposition finales). Ces règles visent 

essentiellement à assurer la protection de 

l’environnement au niveau de la forêt et à 

organiser les activités à mener dans la forêt en 

collaboration avec les services techniques 

communaux et la Mairie. 
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Le disfonctionnement du comité de gestion de 

la forêt de siglé  

Malgré ces règles de gestion fort 

louable, on observe sur le terrain des 

disfonctionnements qui contribuent à la 

déplétion continue des ressources forestières. 

Comme précédemment évoqué, chaque forêt 

est dotée d’un comité villageois de gestion qui 

veille au respect des règles locales de gestion. 

L’enquête terrain a permis d’organiser des 

entretiens avec les comités de gestion de 

chaque forêt. Ces entretiens avec les comités de 

gestion (CG) de la forêt communautaire de 

Dassissé et de la forêt communautaire de 

Nafourgo ont connu une forte mobilisation 

avec respectivement 12 et 9 participants. 

Cependant, cette mobilisation faisait défaut 

lors de l’entretien avec le comité de gestion de 

Siglé (seul le premier responsable du comité a 

pris part aux échanges). Le comité de gestion 

de la forêt communautaire de Siglé peine donc 

à mobiliser ses membres contrairement aux CG 

des forêts communautaires de Dassissé et de 

Nafourgo. Cette faiblesse dans la mobilisation 

des membres du CG de la forêt communautaire 

de Siglé témoigne d’un dysfonctionnement du 

comité.

  

 

 

 
 

Figure 2 : Dynamique de la forêt communautaire de Dassissé. 
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Tableau 2   Dynamique des unités d’occupation de la forêt communautaire de Dassissé. 

 

Forêt communautaire de Dassissé 

1992-2002 Classes Super (ha) 1992  Super (ha) 2002  Différence K Pij 

Cultures 15,38 32,27 16,90 10,98% 109,88% 

Savanes 107,93 91,02 16,90 -1,56% -15,65% 

2002-2012 

 

Classes Super 2002 (ha) Super 2012 (ha) Différence K Pij 

Cultures 32,27 7,49 24,8 -7,68% -76,85% 

Savanes 91,02 115,81 24,8 2,72% 27,24% 

2012-2020 

 

Classes Super (ha) 2012 Super (ha) 2020 Différence K Pij 

Cultures 7,49 6,91 0,6 -1% -8,01% 

Savanes  115,81 116,40 0,6 0,04% 0,51% 

Super   superficie ;     le taux de variation annuel moyen des unités d’occupation ; P   le taux de rapidité de changement des 

unités d’occupation. 

Source : Résultat du traitement des BDOT et l’image sentinelle2, Juin 2020. 

 

 

 
 

Figure 3 : Dynamique de la forêt communautaire de Nafourgo. 
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Figure 4 : Dynamique de la forêt communautaire de Siglé. 

 

Tableau 3   Dynamique des unités d’occupation de la forêt communautaire de Nafourgo.  

 

Forêt communautaire de Nafourgo 

1992-2002 Classes Super (ha) 

1992  

Super (ha) 2002 Différence K Pij 

Cultures 100,82 98,54 2,3 -0,22% -2,28% 

Savanes 8,75 11,03 2,3 2,62% 26,28% 

2002-2012 

 

Classes Super (ha) 

2002 

Super (ha) 2012  Différence K Pij 

Cultures 98,54 7,31 91,2 -9,25% -92,55% 

Savanes 11,03 102,29 91,2 82,68% 826,83% 

2012-2020 

 

Classes Super (ha) 

2012  

Super (ha) 2020 Différence K Pij 

Cultures 7,31 2,73 4,6 -6,29% -62,92% 

Savanes  102,29 106,84 4,6 0,35% 4,49% 
Source   Résultat du traitement des BDOT et l’image sentinelle2, Juin 2020 ; Super : superficie ; K : le taux de variation annuel 

moyen des unités d’occupation ; P : le taux de rapidité de changement des unités d’occupation. 
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Tableau 4   Dynamique des unités d’occupation de la forêt communautaire de Siglé.  

 

Forêt communautaire de Siglé 

1992-2002 Classes Super (ha) 1992  Super (ha) 2002  Différence K Pij 

Cultures 37,47 13,98 23,5 -6,27% -62,71% 

Savanes 54,19 77,68 23,5 4,33% 43,36% 

2002-2012 

 

Classes Super (ha) 2002  Super (ha) 2012  Différence K Pij 

Cultures 13,98 51,10 37,1 26,65% 265,37% 

Savanes 77,68 40,59 37,1 -4,77% -47,76% 

2012-2020 

 

Classes Super (ha) 2012  Super (ha) 2020  Différence K Pij 

Cultures 51,10 23,06 28 -4,38% -54,79% 

Savanes  40,59 26,79 13,8 -2,71% -33,99% 

Zone 

dégradée 

00 33,28 33,3 ------ ------ 

Sol nu 00 8,53 8,5 ------ ------ 

 
Source : Enquête terrain, Juin 2020 ; Super : superficie ; K   le taux de variation annuel moyen des unités d’occupation ; P : le 

taux de rapidité de changement des unités d’occupation.            ------   Pas d’information 

 

 

 

DISCUSSION  

L’analyse de l’évolution du couvert 

végétal des différentes forêts suivant les 

périodes allant de 1992 à 2020 révèle l’état 

actuel du couvert végétal de chaque forêt. La 

superficie actuelle du couvert végétal de la 

forêt communautaire de Dassissé est de 116,40 

ha contre 107,93 ha en 1992 soit une 

augmentation de 7,84% de sa superficie 

initiale. Celle de la forêt communautaire de 

Nafourgo est passée de 8,75 ha en 1992 à 

106,84 ha en 2020, soit un gain considérable de 

1121,02% de sa surface initiale en 1992. Ces 

deux forêts connaissent donc une dynamique 

progressive de leur couvert végétal. Ces 

résultats sont opposés à ceux révélés par les 

travaux de Soulama et al. (2015) dans la 

réserve partielle de faune de Pama et de ses 

périphéries (sud-est du Burkina Faso) où 

l’évolution de la végétation a connu une 

régression au profit des sols nus et des 

affleurements rocheux. Il en est de même au 

niveau de la forêt classée d’Agbo 1 en Côte 

d’Ivoire, où la cartographie de la dynamique du 

couvert végétal met relief une régression du 

couvert végétal de la forêt à l’avantage des 

zones agricoles N’guessan et al. (2019). 

Par contre, la superficie du couvert 

végétal de la forêt communautaire de Siglé a 

quant à elle régressé considérablement. De 

54,19 ha en 1992, elle ne fait que 26,79 ha en 

2020, soit une régression de l’ordre de  0,  % 

de sa superficie initiale. L’apparition des zones 

dégradées et de sol nu au sein de la forêt 

villageoise de Siglé et la régression de son 

couvert végétal témoignent de l’état avancé de 

sa dégradation. Ces résultats sont similaires à 

ceux de Tankoano et al. (2016) dans le Parc 

National des deux Balé à l’Ouest du Burkina 

Faso. Ces derniers ont montré une régression 

du couvert végétal du parc au profit des zones 

anthropisées et sols nus qui sont passés de 

1693,7ha soit 2,1% du parc à 6315,1 ha 

avec7,83%.   
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Ces différents résultats sont 

parfaitement corroborés par la perception des 

riverains des différentes forêts sur la 

dynamique du couvert végétal des différentes 

forêts. En effet, 100% des ménages qui se sont 

prononcés sur la dynamique des forêts de 

Dassissé et de Nafourgo (soit 74,11% des 

enquêtés, les autres s’étant abstenus) pensent 

que le couvert végétal de ces forêts est en 

évolution en termes de superficie. Pour la forêt 

de Siglé 90,4% des répondants remarquent une 

évolution régressive du couvert végétal de 

ladite forêt contre 9,6% qui pensent le 

contraire. Cette légère divergence de point de 

vue pourrait s’expliquer par l’ancienneté du 

premier groupe par rapport au second. 

Quant aux déterminants de la 

dynamique du couvert végétal des forêts 

étudiées, la forte densité de la population de 

Siglé expliquerait la régression du couvert 

végétal de la forêt communautaire de Siglé. Ce 

même facteur a été signalé par Soulama et al. 

(2015) comme l'une des causes de la régression 

du couvert végétal de la Réserve de Faune 

Partielle de Pama. Ouédraogo (2008) et 

Tankoano et al. (2016) l'ont également 

mentionné comme l'un des facteurs expliquant 

la dégradation de la formation végétale de la 

forêt naturelle dans la commune rurale de 

Matiacoali et le Parc National des deux Balé 

dans l'ouest du Burkina Faso. Dans la sous-

région, plus précisément au Bénin, Bouko et al. 

(2007) ont aussi fait remarquer que des 

défrichements pour accroitre les superficies de 

culture sont en partie les facteurs explicatifs de 

la régression du couvert végétal des forêts 

claires et savanes. À cela s’ajoute le 

disfonctionnement du comité de gestion de la 

forêt qui se caractérise par une faible 

mobilisation des membres du comité. Ce 

disfonctionnement (pourtant reconnu par le 

premier responsable du comité) serait à 

l’origine des pratiques frauduleuses au sein de 

la forêt. Ouédraogo (2011) a déjà fait cette 

remarque quand il avança que : « La nature et 

l’ampleur de la dégradation des ressources 

naturelles, surtout forestières posent le 

problème de gestion et de responsabilité des 

acteurs ». Le deuxième facteur explicatif de la 

dynamique régressive de la forêt villageoise de 

Siglé serait donc lié à un problème de gestion, 

un problème organisationnel plutôt qu’à un 

problème d’ordre climatique contrairement à 

ce que d’autres auteurs (Soulama et al., 2014 ; 

Tankoano et al., 2016 ; Sanou et al., 2018…) 

ont avancé concernant les formations végétales 

qu’ils ont étudiées.  Le facteur climatique 

comme cause de la régression du couvert 

végétal de la forêt communautaire de Siglé est 

à écarter du fait que cette forêt et les deux 

autres sont soumises aux mêmes réalités 

climatiques. Ces dernières connaissent 

pourtant une amélioration de leur couverture 

végétale. 

L’augmentation remarquable de la 

superficie du couvert végétal des deux autres 

forêts et surtout celle de la forêt 

communautaire de Nafourgo s’expliquerait par 

une meilleure organisation des comités de 

gestion de chaque forêt. Pour le comité de 

gestion de la forêt communautaire de 

Nafourgo, cette meilleure organisation se 

traduit à travers un certain nombre d’activités : 

la mise en place d’une pépinière dont les plans 

sont destinés au reboisement de la forêt, 

l’organisation des campagnes de reboisement 

en 2004, 2007, 2010 et 2017, la surveillance 

accrue de la forêt et la clôture à moitié de la 

forêt à l’aide de fils de fer. Quant à celle de la 

forêt communautaire de Dassissé, elle se 

manifeste par une vigilance dans la 

surveillance de la forêt. 

 

Conclusion 

L’analyse des différentes BDOT et 

l’image satellitaire a révélé que le couvert 

végétal de l’ensemble des trois forêts de l’étude 

a connu une légère augmentation. Cette 

augmentation est de 46,2% de sa superficie 

initiale au cours de la période concernée par la 

présente étude (1992-2020). Cette superficie 

qui était de 170,87 ha en 1992 est passée à 

250,03 ha en 2020. Ce résultat dissimule 

cependant une autre réalité qui est la régression 

du couvert végétal de l’une des trois forêts de 

la présente étude. Ce résultat est à 97,2% 

corroboré par l’appréciation des ménages 

enquêtés. Les déterminants de cette dynamique 

du couvert végétal de la zone d’étude seraient 

d’ordre démographique et structurel. 
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